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Permettez-moi par le biais de cette 
première chronique de l’année 
universitaire de vous souhaiter une 
bonne rentrée. Au cours des derniers 
mois, la F.C.S.S. a été active dans 
plusieurs dossiers.
Au printemps, nous avons vivement réagi 
à la décision du gouvernement de réduire 
le budget du Programme de la 
subvention postale. Comme vous le 
savez probablement, sans une subven­
tion postale généreuse les coûts d’envoi 
des revues savantes seraient prohibitifs. 
La Fédération a donc invité les 
présidents d’associations, les membres 
du Réseau national de lobbying ainsi que 
quelque 200 rédacteurs de revues 
savantes à écrire à Marcel Masse et à 
Michael Wilson pour manifester leur 
opposition aux coupures. Au mois de 
juillet, nous avons rencontré des repré­
sentants du ministère des Communica­
tions pour faire valoir notre point de vue 
et pour expliquer l’importance de la 
subvention postale pour notre commu­
nauté et pour la diffusion de la recherche 
au Canada. La F.C.S.S. a également 
demandé à quelques rédacteurs de 
revues de démontrer, chiffres à l’appui, 
quel serait l’impact d’une réduction éven­
tuelle de la subvention postale sur les 
revues savantes publiées ici au Canada.
Le programme du gouvernement sur 
cette question est le suivant: les fonc­
tionnaires du ministère des Communi­
cations ont présenté leurs recommada- 
tions quant aux modalités des coupures à 

CONFERENCES
La Révolution française et le Canada français. Ottawa, 15-17 novembre 
1989. Organisé par le Centre de recherche sur la civilisation canadienne- 
française de l’Université d’Ottawa, ce colloque multidisciplinaire abordera les 
thèmes suivants: l’Etat, la nation et la société - l’héritage de la Révolution 
française; le discours révolutionnaire et le libéralisme au Canada français; la 
réaction en France et au Canada; la Révolution française et l’imaginaire; la 
Révolution française et l’idée de droit. Pour tout renseignement, veuillez contac­
ter monsieur Sylvain Simard, président du comité organisateur au (613) 564- 
4016 ou madame Francine Dufort Thérien au (613) 564-2206.

Sixième conférence sur l’histoire des sciences et de la technologie. Kings­
ton, 13-15 octobre 1989. Pour obtenir une copie du programme et un formulaire 
d’inscription, veuillez contacter: Dr. R. Jarrell, Department of Science Studies, 
Atkinson College, York University, North York, Ontario, M3J 1P3. (416) 736- 
5213.

Conférence mondiale sur l’éthique à i’ère de la technologie. Guelph, 25-29 
octobre 1989. Pour information: University of School Continuing Education,

Marcel Masse le 24 août; le ministre doit 
faire une annonce générale à cet effet au 
mois de septembre; les précisions seront 
rendues publiques au début du mois 
d’octobre. La F.C.S.S. continuera de 
surveiller de près le dossier, car nous 
croyons que les coupures annoncées 
dans le dernier budget fédéral ne sont 
que la première étape d’un parcours qui 
mènera à la disparition éventuelle du 
programme de la subvention postale.

En ce qui concerne la taxe sur les 
produits et les services (T.P.S.), la 
F.C.S.S. croit qu’elle aura un impact
dévastateur sur la vente des livres et des
revues. En effet, une étude préparée par
la firme Woods Gordon démontre que la
T.P.S. aura comme conséquence une
hausse considérable des prix des livres
et des revues qui ne sont à peu près pas
tax,és à l’heure actuelle. Dans la plupart
des pays où il existe une taxe semblable,
les livres et revues sont exempts de
taxes ou taxés à un niveau inférieur. Si
on cumule l’impact qu’aura la T.P.S., la
menace actuelle au programme de la
subvention postale et le budget
insuffisant du C.R.S.H., il apparaît clair
que les politiques gouvernementales
nuiront à la diffusion de la recherche au
Canada. La F.C.S.S. a déjà écrit au
ministre des Finances à ce sujet. Nous
sommes présentement à l’étude du
document technique qui traite de la
T.P.S. afin d’identifier toutes les
conséquences qu’elle aura sur la
recherche au Canada et d’élaborer une
stratégie de lobbying appropriée qui
visera à convaincre le gouvernement de
l’importance de ne pas taxer les livres et

les revues. Nous surveillerons aussi de 
près les effets sur les universités dans 
l’ensemble.

La F.C.S.S. poursuit toujours ses 
pressions dans le dossier du droit 
d’auteur. Nous avons écrit au ministre 
des Communications à plusieurs reprises 
pour lui demander de présenter la 
deuxième phase de la réforme du droit 
d’auteur. Vous vous souviendrez que la 
phase finale doit traiter des droits des 
utilisateurs. Nous espérons que Marcel 
Masse agira en ce sens cet automne.

Il nous fait plaisir d’annoncer que le 
professeur Baha Abu-Laban de 
l’University of Alberta, a accepté de 
présider notre Réseau national de 
lobbying. Le R.N.L. a été créé en vue 
d’aider la F.C.S.S. à mieux jouer son rôle 
de groupe de pression et d’accroître 
notre visibilité sur la Colline parlementaire 
et dans les diverses circonscriptions. Le 
R.N.L. est composé de dix membres plus 
le président. Au cours de l’année les 
membres tenteront de communiquer 
régulièrement avec des députés ou des 
ministres qu’ils auront désignés afin de 
les informer des dossiers qui intéressent 
la communauté des sciences sociales. 
Le R.N.L. se réunira pour la deuxième 
fois au mois de décembre.

Le Réseau des question féministes, qui a 
aussi été créé récemment par la 
F.C.S.S., se réunira pour la première fois
à Ottawa le 22 septembre. La rencontre
initiale permettra aux participantes de
discuter de questions qui intéressent les
chercheuses dans les sciences sociales
en vue de présenter des recommanda­
tions au Conseil d’administration de la
F.C.S.S.. Au mois d’octobre l’Assemblée
générale de la F.C.S.S. se prononcera 
sur la question de la création d’une 
nouvelle vice-présidence qui sera 
chargée des questions féministes.

La F.C.S.S. est heureuse d’annoncer la 
parution du livre intitulé La diffusion de la 
recherche féministe au Canada: enjeux 
et perspectives, publié sous la direction 
de la professeure Caroline Andrew, prési­
dente de la F.C.S.S., aux Presses de 
l’Université d’Ottawa.

Les réunions annuelles de la F.C.S.S. se 
tiendront à Ottawa les 12 et 13 octobre 
1989. Ce sera l’occasion, entre autres, 
de rencontrer des représentants du 
C.R.S.H. et du Secrétariat d’Etat. Les
rencontres au mois d’octobre permettront
à nos membres d’échanger et de se
familiariser avec de nombreuses ques­
tions touchant les chercheurs du Canada.


